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INTERVIEW 23/03/2024

Spectacle Le Murmure des Songes – Kader Attou – Port St Louis – Samedi 23 mars 24

Vous êtes artiste associé de Scènes et Cinés depuis 2022, c’est un lien qui vous unit avec ces 
scènes et pas seulement l’espace Gérard Philippe, qui vous permet d’exprimer votre art, dites-
nous le rapport que vous avez.

J’ai dirigé le Centre Chorégraphique National de La Rochelle pendant 13 ans, j’ai quitté mes fonc-
tions fin 2021, et j’ai installé la compagnie dans le sud de la France notamment à Marseille à la 
Friche la Belle de Mai, et très rapidement Anne Renault, qui est directrice artistique du réseau 
Scènes et Cinés, m’a gentiment offert cette possibilité d’être artiste associé durant trois ans, sur le 
territoire Ouest Provence. C’est vrai que depuis que je suis installé, on a mené différentes actions 
avec la compagnie, sur le territoire, avec les associations et avec les écoles, et depuis mon arrivée 
il y a eu deux créations, notamment une première création qui a été faite en juillet 2022 qui s’ap-
pelle « Prélude », et la dernière création en date qui est sortie en novembre dernier et qui a été 
jouée pour la première fois à Istres, qui s’appelle « Le Murmure des Songes ». C’est un spectacle tout 
public qui a la particularité de s’adresser au public à partir de cinq ans, cela faisait un petit moment 
que j’avais envie de me frotter à cet exercice-là, de pouvoir imaginer un spectacle qui s’adresse aussi 
à la petite enfance, notamment aux petits bouts de chou de cinq ans.

Vous pensez que le jeune public est un petit peu plus réceptif, sans aucun jugement ?

Réceptif, je ne sais pas, certainement, ce qui est sûr c’est que chez l’enfant, il y a une vérité que nous 
adultes n’avons pas ou avons plus ou moins perdue dans l’émerveillement. C’est-à-dire que l’enfant 
a ce côté un peu innocent de prendre tout ce qu’on lui propose mais ce n’est pas pour autant qu’il 
faut se moquer de lui, parce qu’un enfant a une intelligence, une perfection et un imaginaire qui 
sont incroyables. Donc l’exercice qui était difficile pour moi c’était de me mettre à hauteur d’enfant à 
partir de cinq ans, de pouvoir leur parler de leur raconter des choses, et surtout c’était de les consi-
dérer, c’est-à-dire d’être dans une vérité avec eux. Et c’est vrai que cet exercice n’est pas simple 
parce qu’on peut vite tomber sur des choses un peu faciles, mais non, les enfants ont aussi besoin 
qu’on les bouscule dans leur regard, qu’on les interroge mais aussi qu’on les émerveille.

C’est un public exigeant, il ne faut pas le trahir. Vous partagez de vous, avec cette chorégraphie 
qui sera défendue sur scène par quatre danseurs et danseuses, alors justement au travers de l’art 
du geste que vous maîtrisez, de la danse, on arrive à exprimer justement ces étapes d’une histoire, 
d’un cheminement comme le vôtre ?

Complètement, vous savez un spectacle c’est comme une peinture, le tableau est blanc au démar-
rage et ensuite, comme un peintre avec les couleurs, on essaie de créer des formes, des couleurs et 
puis ça devient un moment de vie, une œuvre à part entière. Un spectacle se construit un peu de 
cette manière ; ça part toujours d’une page blanche. C’est un spectacle qui est dansé par deux dan-
seurs et deux danseuses, mais il y a aussi des monstres imaginaires qui viennent participer à ce récit 
et qui ont été créés par Jessie Désolée, qui est une artiste rochelaise qui fait un travail incroyable 
parce que son univers s’adresse à l’enfance. Elle crée des monstres tous droits sortis de sa tête mais 
qui sont d’une beauté et d’une douceur incroyable, et ce sont ces monstres-là qui ont construit nos 
peurs lorsque nous étions petits. 
Dans ce spectacle, je convoque ces monstres de mon enfance, je raconte ma propre histoire de 
gamin de 6 ans ; j’habitais à Lyon et à l’époque on avait des tapisseries à la maison, on n’avait pas 
de peinture comme aujourd’hui et la mienne était très nourrie, c’était une tapisserie assez baroque 

et florale. Le soir quand je m’endormais, il y avait quelque chose qui se passait avec ce mur ; j’avais 
l’impression que tout se mettait à bouger, et à un moment donné je plongeais dans un monde ima-
ginaire à travers ce mur, et je ne pouvais rien y faire. Et là-dedans je rencontrais toutes mes peurs 
mais aussi tout ce qui est beau, tout ce qui est de l’émerveillement, donc c’est vraiment un univers. 
J’essaie dans ce spectacle de retracer tout le parcours de cet enfant qui imaginais que sa tapisserie 
était une sorte de pays qu’on appelle « l’imaginaire ». Donc assez souvent je passais cette fron-
tière-là et je me baladais dans ces récits un petit peu fous, on est dans le rêve, dans le cauchemar. 
C’est un spectacle qui nous transporte vraiment dans un univers onirique, mais il y a quelque chose 
qui est incroyable c’est que chacun à un moment donné se raccroche à sa part d’histoire, je consi-
dère que lorsqu’on parle de l’enfance, nous touchons à un sujet sensible qui est de l’ordre de l’uni-
versel. Cette notion de l’enfance, nous l’avons tous, quelle que soit notre origine, c’est pour ça que 
c’est un spectacle qui parle à beaucoup, parce que cette notion d’enfance ainsi que celle du rêve y 
sont beaucoup présentes évidemment. 
Dans Le Murmure des Songes il y a de la vidéo en interaction avec la danse, et avec ce disposi-
tif-là on arrive à créer à la fois une chambre d’enfant, et à la fois une forêt avec des monstres qui 
viennent danser avec nous, qui viennent titiller le regard et qui à un moment donné nous amènent à 
sourire et à prendre du plaisir. Les plus grands ressortent de la salle reconnectés avec leur âme d’en-
fant, et les enfants en ressortent bousculés par ce qu’ils ont vu, et avec plein d’images incroyables 
dans la tête, le sourire et les étoiles dans les yeux. Donc ça me fait plaisir de découvrir et de rencon-
trer le public à la sortie d’un spectacle comme celui-ci.

Puisque vous parlez de votre enfance, que dirait le Kader d’aujourd’hui au Kader qui avait 6 ans ?

Vous savez je viens d’avoir 50 ans, et c’est vrai que c’est une étape importante dans ma propre vie, 
où j’ai beaucoup pensé à mon enfance et à mon histoire. S’il était là aujourd’hui, je pense que le 
gamin de 6 ans que j’étais serait fier de moi parce-que je n’ai rien lâché, j’ai cru en mes rêves, j’ai 
continué, et comme disait D’Ormesson « la vie n’est pas un long fleuve tranquille, c’est une vallée 
de roses et d’épines » (mélange de citations : Jean D’Ormesson et Denis Langlois). Je viens d’un 
milieu qu’on appelle le Hip-Hop, et quand je vois mon parcours ainsi que celui d’autres personnes 
qui ont contribué à la scène Hip-Hop française depuis 30 ans, c’est juste vertigineux parce que c’est 
allé vite, on a fait énormément de choses, et mon rêve c’est que les 50 années que j’ai devant moi 
soient aussi belles que les 50 passées.



« Le Murmure des songes » et « Prélude » de 
Kader Attou

La salle du théâtre d’Argenteuil est pleine à craquer : une majorité de jeunes enfants (à partir de 5 ans) 

excellents interprètes (deux femmes et deux hommes), le chorégraphe invite à plonger dans l’univers 

ue instant, continuellement présente grâce aux splendides vidéos d’Yves Kuperberg 
associées aux magnifiques dessins de Jessie Désolée. Le plateau est ainsi enrobé par la projection d’un rideau 

Entre le papier peint de la chambre qui se met à danser, des yeux qui semblent surveiller l’enfant qui dort 

onstres… et même un clin d’œil au

îtrise, des mouvements qui se déploient à l’infini, quelques pointes de classique, 
tout cela avec une grâce infinie et une légèreté propres aux nuits divergentes d’un enfant.

émerveille toute la salle alors qu’il s’agit de la première pièce de Kader écrite pour 

parents dans leurs souvenirs d’enfance.

Quelques jours plus tard au théâtre Jacques Prévert d’Aulnay

Marseille. Le chorégraphe signe ici une autre partition toute aussi intime puisqu’il revient à ses origines, le 

est aussi l’histoire de la rencontre entre la remarquable musique de Romain Dubois et la 

un bras, d’époustouflants saltos arrières et une multitude d’a
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La Compagnie Accrorap est conventionnée par le Ministère de la Culture – Direction générale de la création 
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